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Dans les
Grisons

Aux environs
de Silvaplana

près de
St. Moritz

Quand je suis allé dans les Grisons pour la
première fois, c'était en août. Un soleil de plomb faisait
fondre le macadam des rues de Coire. Toute la vallée
du Rhin supérieur était une cuve ardente. A chaque
arrêt, les voyageurs s'engouffraient au buffet et
vidaient des chopines d'eau de Passugg à dessécher

tous les torrents de la contrée. Heureusement, le train
pénétra bientôt dans de profondes vallées à l'ombre
bienfaisante. Enfin, la brise des hauteurs yint
tempérer le zèle du soleil et apporter aux humains
quelque rafraîchissement. C'est ainsi qu'en trois quarts
d'heure on passa de l'enfer au paradis. De fait, les

vallées hautes, entre autres l'Engadine, ont en été un
charme paradisiaque. Le murmure des ruisseaux, le

grondement des cascades et des torrents, le chant
des oiseaux composent une symphonie alpestre dont
Beethoven n'approche que dans ses plus belles pages.
Sur le paysage perpétuellement hivernal qu'offrent
les monts neigeux, s'étend un ciel déjà italien.
Contraste de cette terre nordique sous un soleil
méditerranéen I L'été là-bas est un peu tardif. Pour

déployer toute sa magnificence, la flore semble
attendre l'arrivée des touristes. Les prairies sont

un moelleux tapis, où toutes les plantes décrites

Le quartier supérieur de Coire, chef-lieu des Grisons

Le Piz Bernina vu de Morleratsch
Au-dessus : Le vertigineux viaduc de Landwasser sur le réseau des

chemins de fer Rhétiques



Le beau lac
de Cavloccio,
dominé parle
PizzodeiRossi

In
Graubünden

Le Piz Roseg

Au-dessous: Maloja, le lac de Sils et le Piz Rosatsch

Phol. Steiner, Meorkämper, Mischol, Schneider, PedretI, Dr. Pfeiffer

avec tant d'amour par Correvon, éclalenl de mille
rires. Toul près coule un ruisseau couleur de lait:
c'est de la glace fondue exhalant alentour une
délicieuse fraîcheur.

Pendant le voyage, en passant devant les stations,
mettez le nez à la fenêtre : vous y lirez le nom des

villages: Valendas-Sagens, Muoltas-Muraigl, Madu-
lein, Cinuskel-Brail, Somvix-Compadials. Prononcez

ces mots à haute voix, et vous m'en direz des
nouvelles. Il y a là-dedans quelque chose d'âpre et de

chantant à la fois. C'est toute la poésie de ce pays
qui est contenue dans ces étranges syllabes où se

mêlent les consonnances latines et germaniques.
Les Grisons ont un climat simplifié: deux saisons

seulement, l'été et l'hiver. L'été y rassemble les

amants de la grande nature, l'hiver les amateurs de

sport. Pendant la saison des neiges, les centres du
monde ne sont plus Londres, Paris et New-York,
mais Davos, Sainl-Morilz et Arosa. C'est là qu'il faut
aller pour rencontrer l'élite de la politique, des arts

et des sports. Elle va chercher, dans la blancheur
immaculée et le silence des monts, la paix et le
réconfort. E. B.

Au-dessous: La petite église de Santa-Maria
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